
 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 
 

 

 

 

 

TÉMOIGNAGE 

KARINE MICHELET 
(Trésorière adjointe du comité Oise) 

 

 

1) Karine, comment êtes-vous arrivé au handball ? Racontez-nous 
votre parcours jusqu'à votre fonction de trésorière adjointe du 
comité Oise ? 

J'ai 47 ans et à peu près 37 ans de handball. Je suis professeur 
des écoles en CP et suis arrivée au handball grâce à mon instit 
de CM2, M. René Rebichon (grand-père du joueur actuel de 
Nîmes) : c'était il y a bien longtemps ! J’ai commencé à jouer au 
club de Chambly que je n'ai pas quitté en tant que joueuse, où 
j’ai connu les super années de nationale et la montée en D2. Je 
suis passé aussi par les différentes sélections départementales 
et régionales. 

En dehors du terrain, je suis restée secrétaire du club de 
Chambly entre 5 et 10 ans. J'ai 2 enfants qui jouent aussi au 
handball : Clémence en D2 à La Rochelle et Timothée dans 
l'entente de l'Oise -18 ans. 

 

2) Quelle est votre activité au sein du club de l'AS NEUILLY EN 
THELLE?  Et au sein du comité Oise ?  

Toute "nouvelle" au sein du club de Neuilly, je n'ai pas de rôle particulier : je tiens à 
tour de rôle, avec d'autres parents, la table à l'extérieur en championnat de France 
Moins de 18 ans. 

Je suis entrée au comité Oise il y a 2 ans en tant que membre et je suis maintenant 
trésorière adjointe. 

 

3)  Selon vous, quels sont les rôles des instances (comités, Ligue) 
sur notre territoire ? 

Pour moi, le comité est une instance proche des clubs capable si besoin de leur 
apporter une aide (sportive, administrative ou autre), des conseils. Il faut aussi 
essayer de trouver des solutions pour développer le "niveau" chez les garçons et 
les filles. 

La Ligue a plutôt, pour moi, un rôle de développement du handball pour que notre 
nouveau territoire "rattrape" un peu son retard sur les autres régions : plus de clubs 



 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 
 

 

 

 

dans toutes les divisions des championnats de France, davantage de détection et 
d’accompagnement des jeunes joueurs à potentiel pour qu'ils restent dans notre 
région, développement du pôle arbitrage, développement du hand dans les 
écoles...  

 

4) Sur un plan plus personnel, quel est votre meilleur souvenir 
handballistique ? Eventuellement votre plus mauvais ?  

Je n'ai pas de "plus mauvais souvenirs" au handball : depuis l'âge de 10 ans, je 
baigne dans ce milieu : j'ai grandi avec ce sport collectif, j'y ai de nombreux amis, 
j'y ai rencontré mon mari. C'est une bonne école de vie ! 

Mon meilleur souvenir en tant que joueuse, c’est d’avoir eu la chance de jouer en 
D2. En tant que supportrice, je garde en mémoire le match gagné (23-22) par 
l’Équipe de France Masculine contre l'Espagne en ¼ de finale des JO de Londres 
2012 (NDLR : Accambray marque le but vainqueur à 3 secondes de la fin). J'étais 
en vacances avec ma famille et nous avons vibré jusqu'à la délivrance. Je crois 
que tout le village entendait nos cris! 


